
LA SCIE ILLUSTREE'

Déro Lel ie se rendant au bureta de M.. Guay, notaire

- - -- - - - - - -- . ..

M. Zéo. Dulieaun. picier, rue ce la Con-
ronne, informe respectueusement les
demoiselles auiquelles il a nu o crationner
des regrets et des pleurs, de vouloir bien
lui pardonner ses petites- offenses et ses

zrsses bêtises, attendu one depuis -qn'il a
franebiJesbarrières delhymen, sa dame
hai sugère la bienséaner. en lempéchran.t
de se moucher avec ses oigts -et -à table
de ree-dre' l.- beurre à poignée.,

~Prqmettant que ces conseids ini: profite-
ront, désormais il ne Woccnpera qiic de
ce qui concerne sa profession.

Qui de vous n'a vu ce cher M: Thomas
Etien ne-Roy. collecteur, d:mn lexerciee de
ses marches nocturnes, loil observateur
et flamboyant, travirsant en ton seris le
tisqn dp-nos rnes et se disant en nI -meme
qu'il n!y -a rien de rins agr able. na
nne bonne joumnrée de 1abenr que de se d
barhoniller la vue en regardant un" iambe
ronde, la belle nature et un visage fraie.

Il~q . a rne une c wSamed1i dernier. vers S h . du Soir. . i.e cemne Jl' de p e l'un et, dSaart de porter- liuez - tuis la Po*rte d'u Palais.squ ~ à la Halle Honoré P.... est til garcon d'esprit ti sappuyer sud'anti-e, par Théodore Cou;nt-
Jacques-Cartier, s'est'ééñré le vieux reniard serait ran homme d'venir e'l navai t pas 'tanin, coniisdnriv'oisé ci-désak âgé de 45 io3:mois la déplorable habitude de se hvrch-aque

-O-Jouró- ous rie voulons pas 1> nommer. jour à un nombre désordonné de petits ver' urquoij arpente sans vesae les aléeI

c'est M. Cherriere emnnové du aouver res. Exemuples et corseils, rien n'y fait diardin ilu Por :haque semaine, et ie-
ieóri't- E sa~f mille, on ne neut plus in- toue les mating nu camarade à -qui il ai sensal ns quej éprouvc à certaz s encroita

quiète sur sa:disparition, offre-nne récom sôinneuement donné rendz-ons dls la de cupar,

pense libérale à celui ou A celle qui le veille, vient le prendre an sandulit:et gai, commîr.
raRfiifaèra au gîte, rue Des Prairies, vis-à- ils vont l'un sontenant l'autre, ierle irr l .Pcurquot je herce à louer dans une
visåë .le:~'rc. - - dans tos énablissements Pempoisonneurs caverenfermée Par Alfred: Dion comirrîî,

de Québec chez M: cornei. .

Qnelquun lui adreseait dertiièrement Je rase laterré et j'eJleuiíé le ciel ou
des remontrances rionreses aui stet. die' sous les ombrages de St Foe chanson senti-

ÔT0ES cette dêsistaeuse façon de vivr ou plutôti meutale,prosaiî-comique enfi ce qu'on vo"-de mnourir., dry-Pdo onr roPar. George-Be.rtrand;.A-,ôcat
-M. Etienne Allair-. fils mnurser. fer- Que- voule-vous répliqua "Hno-é * .

ceur dè'rerii'u :.ez dém'iré et bien d'un ton coniri, je suis plus à jidlindre;
conniï 'de tors, cheminait on lôt fMnaît: orncàblàmer dans tout ceci. Ce diable de

n êie de.distraction.snr/ emi~n de G. . ., chaque fois~qüd nuas sortons cns em-
Dharlèsb ow -ànanl erim-bon-cultivatèurl ble, se plaint toujours de. monrir de soi, auj
dontie'nez étaft.a s le -mesure très e moment où je p l MARCEE S PAUL.
pt:1-i asser. mmetÙ Pnest, mo aller ego. -

'Hn Bo ço 9rin qnele, udît. A- (Revue et corrigée expressément pouir la
fai ré. Sie illustrier par: rLàûrixt, Leelec,ère

SOho'ohj a culivateur , son: 'ÀVIS2 Cornes:de itontes softes, beauconp,- par
yheva Monsier s, vore '!quinhtal50cts> -

Uscle, n pa. - ous: ft eeaucoupfroe'qnalité, p; t50 ets.

D ofé es bez épödit maître -public en géndra1, que durant t'out le-mois *Bouts dan'iarre, peu; Ire qalité par qüii
-d?aout,,es membres du-comitê du. club de j ta i- 8.' -'Y

- --... ~ la gaete, recevront .des. soumissions pour do> :2e. qnalité; >
* - diapprovisionnenent: de-? cette s.ociété. Vieuxi fer;;þar quintl 2.

aieest. rrise. en vente. à.Ja Salle .Ce.ux quifouriro.nt.s meilleurs:échanti.r ,Bouts de cuivre, par 1b. f2 ets.Ie dais, rue Rua1ai -Québec. ons~ , f çdeY:.Iskvy-amron 1a.pré férence: cw Guenil lèéSpar Abùzegn ò~-.. l-2,"r, u.r. n 3 -iiekr~

E GARE.

-SOUS PRESSE.

,Slnographie musicale ou-méthode'fucie
de noter au vol ce que l'on entend chanter,
par Heetor Drolet, bijoutier, faubourg -St.
jean.

. L'art de se faire aimer des jeunes filles
en leurfaisant.des clinsd?eil, par Pierre
Lalarmne, commis chez O'Doherty.

Manière :de.passèr son 'temps en s'amu-
sant avec de. petits steams, par C. Duquei,
hîorloger.

Poure1 uoiý ne fermons-nous .pas comme
les autres à la méme heure, par Pierre Pou-
lin et.Cyrille Daquet, liorlogerm.

Il est impossible que je puisse me marier,
par Victor Lép>ine.

Le.générosité-emp.loyée dans toute son
étendue, par Prosper Veriet, épicier.

L'art.de dépenser son argent 2t de se
faire haïr des demoiselles, par Etiówne Pa-
rent, épicier.

Manière de se tenir le corps roide dans
un magasin pour servir les dames et les
demoi-selles, par O. Dion, clerc 'pbarni-
cin.

P u-quoi j'aimhe à passer mes loisir's dlz
dimanche'dnns les forété de Ixle d'Or-
léans, par M. Antii!, commis chez O'Do-
heriy.

Si j<etesse savait.si Ja"iquies nouit,
par Adolphe .Jact;nies.

La durée el le.' résultat de mon armour
avant mon m'flariage, -par Ed. Gonia
comuir.

L'hypocrise est une épidémie, la -au-
ni ère de, irauter cettc maladie, par hc não~i'

Pour~quo- je suis -volage dans
mours et jusqu'à. quand.jle sera par

Ehéodore Dgal,'cler pharmnaoin.


